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Les cloches de l'eglise de Lutry

Ayant lu notre description des cloches d'Yverdon, parue dans
la Revue historique vaudoise r, M. Conne, un habitant de Lutry,
curieux du passe de sa ville, m'a demande de relever les inscriptions

des cloches de son eglise. J'ai accepte avec plaisir, car j'etais
heureux de pouvoir comparer les cloches des deux localites, mais
aussi un peu imprudemment, car je m'attelais ä une täche depas-
sant les capacites d'un simple amateur ; j'ai heureusement pu
beneficier d'une aide precieuse, qui m'a ete indispensable, celle
de M. Marcel Grandjean, de Geneve ; sans lui, je ne serais
jamais arrive ä dechiffrer la totalite de l'inscription inferieure de
la cloche moyenne et surtout ä en resoudre les tres nombreuses
abreviations. Je lui en exprime ici ma tres vive reconnaissance.

Lutry possede actuellement quatre cloches, les deux plus
grandes ä l'interieur du clocher, cote Occident; les deux plus
petites se trouvaient jadis dans un second clocher, nomme « petit
clocher des moines » en 1549 2, «petit clocher» en 15693; en
1820, comme il mena£ait ruine, il a ete demoli; les deux cloches

qu'il renfermait ont ete transportees dans le grand clocher ä

cote des deux autres, mais, faute de place ä l'interieur, on les a

placees dans l'embrasure des deux fenetres du cote d'orient. Pour
en lire l'inscription sur la face exterieure inaccessible, j'ai du me
servir d'un miroir.

Les comptes de Lutry du XVs siecle mentionnent quatre
cloches, la grosse cloche des 1408 ; plus tard, la cloche moyenne,
la petite et la cloche de l'horloge. Au XVIe siecle, il doit y en
avoir eu davantage, car lors de la fönte de la grosse cloche, on
sacrifie trois petites cloches «du petit clocher des moines».
Refaire l'histoire de chacune des cloches actuelles depasserait le

1 Georges Kasser, Les cloches de l'eglise paroissiale d'Yverdon, dans
t. 68 (i960), p. 161 sqq.

2 B. Dumur, Les cinq merveilles de Lutry, dans R.H.V., t. 16 (1908), p. 359.
3 Eugene Mottaz, Dictionnaire historique vaudois, t. II, p. 177.
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cadre de cette etude ; il est probable que les documents man-
queraient, car les comptes du XVe siecle sont muets au sujet des

cloches fondues ä cette epoque.

i. La grande cloche

Dimensions : diametre maximum, 155 cm.; hauteur, 135 cm.;
ce qui correspondrait ä un poids d'environ 2400 kg. 1

Si Ton suit l'histoire de sa fonte, decrite par Benjamin
Dumur2, on constate que l'ancienne cloche sacrifi.ee pesait
37 quintaux, auxquels on a ajoute environ 20 quintaux de

matiere ; 57 quintaux feraient environ 2850 kg. ; la realite est

probablement entre ces deux chiffres, si 1'on tient compte d'une
certaine perte lors de la fonte.

L'inscription est en caracteres gothiques minuscules, mais de

grande dimension ; chaque lettre se detache, disons asses mal, sur
un fond decore d'une sorte de filigrane tres elegant. Le texte est

en frangais. Le voici:
« En lan mille cinq cent cinquante et deux la presente cloche

a este faicte, La parolle de Dieu demeure eternellement. »

Un peu plus bas, une guirlande fait le tour de la cloche ; elle
est interrompue du cote nord-ouest par les mots en minuscules
gothiques de tres petite dimension : Deum laudamus (Nous louons
Dieu) ; puis sur la face nord, par un alphabet complet de memes
petits caracteres gothiques.

Enfin, en dessous, figurent les armoiries de Lutry, sans etre

accompagnees de Celles de Berne, comme on en avait eu tout
d'abord l'intention 3,

Dans son recit, Benjamin Dumur ecrit que la grande cloche
aurait ete fondue le mardi 3 septembre 1549, ce qui ne correspond
pas ä l'inscription sur la cloche. En effet, dans le registre du
Conseil de Lutry figure un proces-verbal de cette date ; il
commence par les mots : «Item et fondre la matiere de la dite cloche»;

1 Pour estimer les poids, je me suis servi d'une tabelle de la fonderie Rüetschi ä
Aarau, parue dans W. Effmann, Die Glocken der Stadt Freibarg, Strassburg, 1899.
II est bien entendu que ces poids ne sont pas precis, car on n'y tient compte que
d'une seule dimension, negligeant la hauteur et l'epaisseur.

2 B. Dumur, op. cit., p. 358-360.
3 B. Dumur, op. cit., p. 359 : « II avait d'abord ete question d'y faire figurer les

armoiries de la ville de Lutry et Celles du prince. Apres reflexion, on renon^a ä la
chose, apparemment dans la crainte que cette derniere marque ne servit plus tard
de pretexte ä quelque revendication malencontreuse de la part de Berne. »
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mais ensuite on demande au bailli le prix de la matiere qu'il veut
fournir dans ce but; on en est done encore aux preparatifs. Le
13 decembre de la meme annee, le bailli reclame le paiement de
la marchandise fournie et Ton charge les percepteurs du giete de

verser la somme demandee. On avait en effet preleve en 1549 un
mpot special destine ä la grosse cloche et sa perception avait ete
confiee ä Nicod Mestrault et Antoine Sechaud.

La cloche doit avoir ete fondue au debut de 1552, avant le

21 avril, car ä cette date, on constate que le battant ancien est

trop petit pour une cloche dont les dimensions ont augmente.
Benjamin Dumur nous donne les noms des deux fondeurs,

Amey Tyot, d'Evian, et Jacques Bildeaux, de Fribourg. Ce dernier

pourrait etre identique ä Jakob Bürde, qui en 1554 fond une
cloche ä Fribourg *. Le nom aura ete mal compris, estropie ou
mal ecrit par le secretaire de Lutry.

Enfin, le soir de Sylvestre 1865, pour avoir voulu sonner avec

trop d'energie, on a fait sauter un morceau de la cloche qui,
quoique felee, a conserve un fort beau son.

2. La cloche moyenne
Dimensions : diametre maximum, 112 cm. ; hauteur, 92 cm. ;

ce qui correspondrait ä un poids d'environ 950 kg.
Cette cloche porte deux inscriptions, l'une pres du sommet,

l'autre au bas de la cloche ; elles sont separees par douze medail-
lons, chacun sous une accolade munie de feuilles et representant
des scenes et des personnages bibliques ; le cliche ci-joint repre-
sente la Crucifixion et le Christ portant sa croix avec l'aide de

saint Simon de Cyrene.
Les deux inscriptions sont en latin, la superieure en carac-

teres gothiques minuscules ; la voici, les abreviations ayant ete
resolues :

Jesus autem transiens per medium illorum ibat; Christus vincit,
Christus regnat, Christus imperat, Christus ab omni malo nos

defendat. Amen.
Et la traduction :

« Mais Jesus, passant au milieu d'eux, s'en alia (Luc 4 : 30).
Christ est vainqueur, Christ regne, Christ commande, que Christ
nous delivre de tout mal! Amen. »

1 W. Effmann, Die Glocken der Stadt Freiburg, p. 138.
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Cloche moyenne de Lutry (detail)

La premiere partie est une citation biblique, la seconde, un cri
de guerre des Croises figurant sur des cloches ä Yverdon, Grandson,

Gitz, sur au moins vingt-quatre cloches existant actuelle-
ment dans le canton de Vaud r.

L inscription inferieure est en caracteres latins archaiques
graves ä la main directement sur le moule ; voici le texte, tel que
l'a releve M. Marcel Grandjean, en resolvant les abreviations :

Ave Maria, te Deum Laudamus. Christus rex venit in pace.
Deus homo factus est. Hoc cimballum fieri fecit communitas Lustriaci
per Guülermum Fribor et Aymonem Cantal burgenses Gebenenses
(ou diocesis Gebenensis) magistros cimballorum in mense aprilis anno
Domini millesimo quadringentesimo quinquagesimo nono. Deo gratias.

Et la traduction :

vingt-quatre cloches nous a ete aimablement communique parM. Marcel Grandjean ; c'est l'inscription la plus frequente apres l'Ave Maria.
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« Je vous salue, Marie O Dieu, nous Te louons. Christ roi

vient en paix, Dieu s'est fait homme ; la communaute de Lutry a

fait faire cette cloche par Guillaume Fribor et Aymon Cantal,
bourgeois (ou du diocese) de Geneve, maitres fondeurs de cloches,
au mois d'avril de l'an du Seigneur 1459 ; graces soient rendues
ä Dieu !»

Observation : le N du nom Cantal, asses illisible, est douteux.
Le fondeur Fribor ou Mercier, alias Fribor, de Geneve, n'est

pas un inconnu. On connait de lui les cloches suivantes : ä Yver-
don, cloche disparue, en 1457 en collaboration avec son neveu
Aymon (Cantal) 1 ; ä Lutry, en 1459 avec le meme associe ; ä

Genthod (Geneve) en 1471, cloche provenant de Ballayson en
Savoie et emportee par les Genevois lors de la guerre de 1589 2;
ä Grandcour (Vaud) en 1482.

On pourrait eventuellement y ajouter la cloche des heures de
la cathedrale de Saint-Pierre ä Geneve 3, dont au moins deux
medaillons, celui du Christ portant sa croix et celui de saint Jean-
Baptiste, sont identiques ä ceux de la cloche de Lutry; en
revanche, la Crucifixion de Geneve est ä trois personnages.
Pour pouvoir se prononcer, il faudrait comparer les seise medaillons

de Geneve aux douse de Lutry, ce que je n'ai pas eu l'occa-
sion de faire.

3. La troisieme cloche

Elle se trouve dans l'embrasure de la fenetre de droite, cöte
d'orient.

Dimensions : diametre maximum, 81 cm. ; hauteur, 71 cm. ;

ce qui correspond ä un poids d'environ 340 kg.
L'inscription :

tout d'abord en petites gothiques minuscules sur deux lignes :

ave Maria
te Deum laudamus;

puis en caracteres plus grands: Jesus autem transiens per medium
illorum ibat.

1 Georges Kasser, Les cloches de l'eglise paroissiale d'Yverdon, p. 168.
2 A. Cahorn, Les cloches du canton de Geneve, dans Genava, t. II (1924), p. 142.
3 Ibidem, p. 139 sqq. La cloche de Saint-Pierre est datee de 1460, mais non

signee.
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II s'agit done en partie du meme texte que sur la cloche

moyenne, meme si les abreviations ne sont pas identiques
(Luc 4 : 30).

Sous l'inscription se trouve une dentelure compliquee se ter-
minant par des pendentifs en forme de trefle tres ressemblants ä

ceux de la grande cloche de Rossinieres r. Puis une serie de motifs
en relief (probablement douze). La cloche ne porte pas de date ;

sa ressemblance avec la grande cloche de Rossinieres permettrait
de supposer la premiere moitie du XVe siecle ; puis, les carac-
teres se rapprochent beaucoup de ceux de la cloche moyenne.
Nous aurions done la la plus ancienne des cloches de Lutry.

4. La quatrieme cloche

Elle se trouve dans l'embrasure de la fenetre de gauche cote
d'orient

Dimensions : diametre maximum, 71 cm. ; hauteur, 61 cm. ;

ce qui correspond ä un poids d'environ 220 kg.
L'inscription est aussi en gothiques minuscules :

Ave maria gratia plena dominus tecum sancta maria magdalena
ora pro nobis anno domini M CCCCC X.

La traduction : « Je vous salue, Marie, pleine de grace, le

Seigneur est avec vous ; sainte Marie-Madeleine, priez pour nous ;

en l'an du Seigneur 1510. »

Entre autres chapelles, l'eglise de Lutry en avait une consa-
cree ä sainte Marie-Madeleine, fondee en 1359.

Sous l'inscription, des medaillons representent: sainte Marie-
Madeleine au vase ; une Crucifixion ä trois personnages ; un
Christ de pitie ; l'Annonciation ; une Vierge avec l'enfant; sainte
Barbe ä la tour ; saint Sebastien.

Quant ä l'usage actuel des cloches, on peut mentionner que la
cloche moyenne sonne les coups preparatoires de l'heure, l'heure
elle-meme etant sonnee par la grosse cloche. Cette derniere est
aussi utilisee pour convoquer le Conseil communal et appeler les

electeurs aux urnes. La troisieme cloche sonne tous les jours ä

midi.
G. Kasser.

1 Emile Henchoz, Les cloches du Pays-d'Enhaut, dans R.H.V., t. 69 (1961),
p. 106.
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